Judaica Europeana : dix institutions de Paris,  Londres, Francfort, Athènes, Budapest, Bologne, Rome et Varsovie unissent leurs efforts pour mettre à la disposition du monde entier les trésors de la culture juive européenne.

Judaica Europeana est un projet de numérisation à grande échelle, qui a reçu une importante subvention du programme ContentPlus de la Commission européenne afin de mettre à la disposition du public des collections se rapportant à la culture juive sur le site Europeana, le site des bibliothèques, des centres d’archives et des musées européens. Judaica Europeana est un des douze projets spécialisés soutenus par la Commission européenne dans le cadre d’Europeana.

Europeana est un des projets phares de l’Union européenne, ayant pour but de constituer un point d’accès unique à des millions de documents numériques conservés dans des bibliothèques, des fonds d’archives et des musées européens. Un outil de recherche multilingue permettra aux utilisateurs de localiser, de visualiser et de comparer des documents conservés sur tout le continent.

Le groupe constitué dans le cadre de Judaica Europeana est coordonné par L’Association européenne pour la culture juive (Londres) et par le département Judaica de la bibliothèque de l’Université Goethe (Francfort-sur-le-Main). Les autres partenaires sont l’Alliance israélite universelle et la Maison de la culture yiddish-Bibliothèque Medem (Paris), la British Library (Londres), Les Archives juives de Hongrie (Budapest), le Musée juif de Grèce (Athènes), le Ministère italien de la culture (MiBAC, Rome), l’Institut historique juif (Varsovie), le Musée juif de Londres et Amitié, un centre de recherche et d’innovation situé à Bologne. Les archives sionistes (Jérusalem) et Makash, un centre de recherches appliquées à l’éducation, la culture et les sciences (Jérusalem) sont également associés au projet. D’autres partenaires seront invités à se joindre à cette initiative.

Judaica Europeana a choisi comme thème la contribution des juifs aux grandes villes d’Europe

Les Juifs constituent la plus ancienne minorité d’Europe : on a trouvé en Grèce des inscriptions qui remontent au IIIe siècle avant notre ère. La présence des Juifs au cours des siècles est intimement liée au développement des grandes villes européennes. Dans la première moitié du XXe siècle, le East End à Londres et Belleville ou le Pletsl parisiens constituaient des quartiers à la vie juive intense, comprenant des cafés, des écoles, des bibliothèques et des lieux de prière. Un tiers de la population de Varsovie était juive en 1939. Dans le port de Salonique, avant la Première Guerre mondiale, l’activité économique cessait pour Yom Kippour. La presse en yiddish et en judéo-espagnol était florissante et était disponible dans la plupart des grandes villes européennes.

La spécialisation professionnelle a amené à identifer comme « juifs » des rues, des immeubles ou des quartiers entiers à travers l’Europe. Les Juifs ont joué un rôle primordial dans le développement du commerce : ils étaient souvent petits boutiquiers, mais ont aussi compté parmi les pionniers dans la création des grands magasins. Ils ont été très présents dans les professions médicales et juridiques, ainsi que dans la vie culturelle : intellectuels, artistes, musiciens, écrivains et journalistes, ainsi que propriétaires d’organes de presse et de maisons d’édition. La vie communautaire s’est développée à travers l’activité religieuse et politique, l’éducation, le secours mutuel, le théâtre, la musique et l’édition. Le monde juif d’avant la Seconde Guerre mondiale a été, dans une large mesure, détruit pendant la Shoah, mais de nos jours, la vie juive a repris dans de nombreuses villes européennes, et l’intérêt pour la culture juive s’est considérablement développé durant les dernières décennies.

La vie culturelle juive trouve son expression dans des centaines de milliers de documents et d’objets conservés au sein de nombreuses institutions : livres, manuscrits, périodiques, enregistrements audio-visuels, photographies, cartes postales, affiches ainsi que bâtiments, monuments, et cimetières.

Judaica Europeana commencera par numériser des millions de pages et des milliers de documents et d’objets choisis dans les collections des bibliothèques, des fonds d’archives et des musées partenaires. Dans un deuxième temps, il s’agira d’y réunir d’autres collections concernant les Juifs au sein des villes europeénnes, provenant éventuellement d’autres institutions. Lena Stanley-Clamp (coordinatrice du projet et directrice de l’Association européenne pour la culture juive à Londres) : « la culture juive est avant tout une culture écrite, et un des défis du projet sera de réunir le plus de documents audio-visuels possibles ».

Toucher des publics divers, en Europe et ailleurs

Le public visé par Judaica Europeana est constitué d’universitaires, d’étudiants, d’institutions éducatives de tous niveaux, de professionnels de la culture, d’amateurs de tourisme culturel mais aussi du grand public, c’est à dire quiconque qui s’intéresse à l’histoire des villes d’Europe et à la culture juive.

Judaica Europeana tentera de toucher le public universitaire grâce à des ateliers incitant à la consultation du site de Judaica Europeana. Les partenaires du projet tenteront de sensibiliser les enseignants de niveau primaire et secondaire, ainsi que les étudiants, et les encourageront à travailler sur des projets de recherche ou d’enseignement dans le domaine de la culture juive. Ils produiront également des expositions virtuelles ayant trait au sujet.

Dr Rachel Heuberger (directrice du département Judaica de la bibliothèque de l’Université Goethe) : « Ce projet est une formidable occasion de promouvoir la culture juive européenne à un niveau international et de stimuler la recherche »

Pour plus d’information : www.judaica-europeana.eu
